390 LE PAGE DU BARON DES ADRETS,

Cornes-du-Diable §'était levé, el s'enflammantil frap-
pait sur la table : )

—Jen’ai point regu, dit-il, ce fameux coupde poing de
ce satané baron des Adrets sans avoir la résolution d’étre
payé au centuple.

- Tu es bien exigeant, ami, dit]officier sans s’émou-
voir : Je souscris a ta demande. Puis, il ajouta toutbas :
Mais avant, mon poignard empoisonné aura percé la
langue maudite.

Cornes-du-Diable, satisfait d’avoir obtenu ce qu'il
demandait, se rassit et continua de boire pour passer le
temps, quant a V'officier, en attendant le moment d’agir,
il s’endormit.

Antonin Taiver.

A continuer.



